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LA CIE DE PUBLICATION DE LEVIS, Prop.

LES ELECTIONS GENERALES
AVANT LE MOIS DE SEPTEMBRE
 

M.Bennett a donné des instructions hier pour que
les listes électorales soit prêtes avant la fin
du mois, ce qui permettrait de faire les élec-
tions le 19 ou le 26 août. --- Les vacances du
Sénat seraient remplies cette semaine.

Ottawa, 11, — M. R.-B. Bennett

quitte Ottawa à la fin de la se-

maine pour quinze jours de va-
cances, Le Premier Ministre a
donné des instructions hier pour
que les listes électorales soient
prêtes avant la fin du mois et l'on

en a conclu qu’il veut précipiter

les élections afin de ne pas don-
ner le temps à M. Stevens, chef
du nouveau parti. de préparer

ra campagne. Les élections auront

lieu le 26 août au lieu du 23 sep-

tembre, ui les désirs de M, Ben-
nett, qui veut en finir, sont exau-

eds, mais rien n’est moins certain

encore.
TI est possible que fa plupart

des vacances au Sénat xoient rem.
pties dès cette semaine. lly a 4  

wièges vacants à la Chambre Hau-
te pour la province de Québec.

Deux de ces fauteuils de séna-
teurs seront attribués À l’'hon. M.
Arthur Nauvé, ministre des Pos-
tes, «t À M. Thomas Maher, an-

cien organisateur conservateur
dans le distriet de Québec.

Cing ministres se retireront du
cabinet Bennett, les honorables

MM. Guthrie, Rhodes, Sauvé,

Murphy et Matthews, M. Onési-

me Gagnon est au nombre des fu.

turs ministres,

11 est question de la nomination

de M. Acgidius . Fauteux, biblio-

thécaire de la cité de Montréal,

comme archiviste-cn-chef du Do-

minion,

 

M.

HOUDE -VEUT DISQUALIFIER
LE MAIRE DE VERDUN
 

M. Hervé Ferland ayant déclaré qu’il ne se sou-

mettrait pas à la loi imposantla taxe de ven-

te, le maire Houde prétend qu’il transgresse

son serment d'office et avec l'approbation

du comité exécutif, il inscrit contre lui deux

actions en Cour du Recorder. --- Ferland per-!

siste et dit que s’il est condamnéà l’amende

il ira en prison plutôt que de payer.

 

Montréal. 1. — La laxe de

vente a provoqué une querelle,

entre le maire Camillien Houde,

de Montréal, et le maire Iervé

Ferland, de Verdun, la troisième

grande ville de la provinee de

Québec, et il xe peut que cette

dispute amène le maire de la

Métropole à faire des démarches
pour débarquer le maire Ferland

de non siège.

Avant-hier soir, le maire Fer-

land déclara dans un discours en

publie qu’il ne colleeterait plus

dans son propre magasin Ir taxe

de vente qui, en verty d'une loi:

de la Légialature provineiale,

s'applique à toutes los villes de

PTle de Montréal, lea
municipalités recevant
des recetes au pro rata,

Hier, le maire Houde demanda

À l'avocat de la ville vu ‘quo

warranto” en vue de disqualifier

le maire de Verdun, onsi les pro-
cédures devaient être prises par
un citoyen de Verdun. Il voulut
également savoir. an cas où il ne

pourrait pas prendra les procé-
dures, s’il pourrait faire disquali-

fler le maire;sle Verdun par une

plainte porté» auprès «du l’roeu-

reur-Générul de la province nu
du ministre «les Affaires Mumi-

cipales. M. Charlee Laurendenu,

C. R.… avocat conseil de la ville

de Montréal, donnera sa réponse

aujourd'hui.

une part

Dans une ddelaration, be mire

Houde dit que ie maire de Ver

dun a transgresse son serment

d’office dans lequel il w juré de

maintenir la paix. l'ordre et ‘a

bonne administration, en annon-

cant mon intention de ne pus eol-

lecter cette taxe.
Le maire Honde à ajouté qu'on
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Ini avait dit que le maive Ferland

Pineitait sex administrés à ne pas

[observer la loÿ de Ta taxe de ven-

| te,

Hier, le comité exécutif de

! Montréal à aprouvé l'inscription

Len Cour du Recorder de deux ae-

Lions contre le maire de Verdun,

l'une prétendant qu'il avait re.

fusé de payer la taxe de vente et

l'autre qu'il avait anvoncé un tel

refus,

Hier soir, le maire Ferland a

réaffirmé son uttitude. ‘“Jde suis

plus que jamais déterminé”, dit

il. “à abattre le règlement mont-

| véalais de la taxe de venet”, 11

ajouta qu’il était prét à engager

une énergique campagne en fa.

veur des marchands et des chd-

meurs de Verdun.

“Ce que fait le maire Houde
m'importe peu”, dit-il. “Je vais

i poursuivre ma lutte, Mes avocata

{ m'informent que le règlement de

‘la taxe de venta de Montréal
| n'est pas constitutionnel et le ré-
| sultat ne me tracasse pas. Bi par

hasard je auis disqualifié, ce sera
| peut-être pour le iuivux, parce

É que cela me donera plus de temps

pour cnnuyer M. Houde, Si je ne

; vétssis pas dans mn lutte, je ne

tiens plus à rester maire.”

!  Pans la vitrine du magasin de

M. Ferland on voit une grande

ensvigne disant: — “Ou ne col-

Jeete pus la taxe de vente ti”

"Lorsqu'on lui demands ce qu'il

pourrait faire il était trouvé

coupable d'avoir enfreint le rè-

 

glement et condamné à payer

une amende, M. Ferland répon-

dit:
“d’irui en prison, Je ne paierai

pus l'amende.
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LES JAPONAIS
SONT FATIGUES DE
MARCHANDAGES

Le Canada et le Japon depuis des
semaines discutent les droits
qu'impose notre pays sur les
produits Japonais sans en arri-
ver & .entente. .Pour .couper
court le Japon a décidé d'im-
poser sur les produits cana.
diens une surtaxe de 50 p. c.

 

 

Ottawa, 11, — Le département

des Affaires Extérieures et lu lé
pation japonaise à Ottawa n’a-
vaient encore reeu aucune infor
mation, hier après-midi, au mo-

ment de la fermeture des bu-
reaux, concernant une nouvelle
câblée de Tokio à l'effet qu’une
surtaxe de 50 pour cent serait im-
posée par le Japon sur certaines

importations du Canada. La nou-

velle dit que cette surtaxe s’ap-
pliquera sur le hois et le blé, gin-
si que sur certaines autres com-

modités et prendra effet le 13

Juillet pour un an.

Depuis quelques semaines des
négociations se poursuivent entre

le Canada et te Jupon, Des offi-

viels ici croient qu'elles ne sont
pas rompues. La situation est dif-

ticile au point de vue Canadien,

dit-on. Le Japou produit à bas
prix et il possède d'énergiques

politiques commerciales. De plus

la monnaie japonaise, le yen, est

netuellement dévalorisé, ee qui

est encore plus important que les

autres considérations.

sur une base de parité, le yen «de-
vrait coûter environ 44 eonts de
ln monnaie eanadicune, mais dans
le moment il ne vant que 29 ets,

Avec un tel atout sur le change,
lex manufaeturiers canadiens de
soieries et d'accessoires éleetri-

ques ont de ln misère à dominer

ln concurrence japonaise non

seulement sur les marchés exté-
vieurs, mais sur les propres muar-
chés du Canada également.

Le ministère du Revenu Natio-
nul n suivi sa pratique ordinaire

en imposant des droits sur les
mareklandises japonaises ur l’é-

valuation du ven à 49 cents, Par

conséquent, l’imjortateur, au lien
de payer un droit sur ce qui coû-
te, par exemple, 100 yen ou #29,

doit payer un droit sar #39,

Le Jupon s'est objeeté à cet
impôt qu’il prétend injuste, et
des pourparlers se poursuivent
dans le but d’en venir A une en-

tente.

Aviateurs retrouvés
après avoir été perdu

cinq jours

 

 

Cordova, Alaska, 10. — Un pi-
Inte d'hydravion et trois passa.

gers qui étaient disparus depuis
samedi ont été retrouvés sains et
saufs lei aujourd’hui après avoir
fait un aterrimsage foreé près de

lu cabane d'un mineur, Le pilote
M.D). Kirkpatrick, a raconté

qu'il avait eu de In difficulté à

éviter les têtes des arbres en at-
terrissant. Tes trois passagers
étaient lu femme du pilote, Le

mued-G. Wingard et A-W. Haw-

kins.

 

M.Tilley s'empresse
de résigner avant d'e-
tre nommé sénateur

Fredericton, N. B. 11. — Le
premier ministre L-P-D. Tilley. 

   

     
  

dent le parti a été battu réeem-
ment aux élections provinciales

par le parti libéral dirigé par
l'hon. A.-D. Dysart. premier mi-
nistre-élu. à annoncé À bonne
heure ce matin que son gouver-

nement donnera officiellement sa
démission demain. la dernière
réunion s’est terminée tard hier
soir.

 

Du CANADA

LES VACANCES.
 

Avec la saison de l'été revient

bu saison des vacances. Dex mil-

lies de pertOunes se déplacent,

voyagent et veulent voir du pays

Uouveau, Ce mouvement est gran-
dement favorisé, de aux jours, pair

les automobiles et lex routes pa-

vées qui traversent les continents,

Daus un temps où tout est ai

bien organisé, il paraît peut-être
superflu de dire qu'il y à deux ma-

nières d'entreprendre un voyage
en auto: la première consiste

dans l’organisation de son voyage

et lu seconde dans l’inprévoyau-

ve; on a VU souvent les accidents

pares grâce À l'attention apportée
eu temps et lieu. ’

Une promenade en auto ne con

porte pas nécessaivenment des dan-
worn graves. foutefois certains ha-

wards plus on moins heureax peu-

vent être évités avec un peu de
prévoyance.

L'on sait que des bons freins
ont leur importance en tout temps
mais ils sont absolumient indis-

pensables, lorsqu'on roule sur une
route inconnue, à lu sécurité des

voyageurs, Des pneus usés ue
sont peut-être pas d'au grand

danger si l'on conduit sa voiture

en ville, mais où sait fort bien

qu’une crevaison soudaine est la

eutise fréquente que les autos

bent «ans nn fossé, Pes bons
1x, cles boux pneus eC des I

iières convenables sont le con-

fart et In sécurité des voyageurs,

Un grand nombre de personnes
se xenteut mieux lorsqu'elles pren

nent régulièrement leurs repus.

Manger trop vite et à r'inporte

quelle heure et w'importe quoi,

puis boire des liqueurs gazeuses

  

sont autant de entses qui nuisent

à une bonne digestion ot giteront

souvent lex plaisirs du lendemain.

11 arrive souvent que l'on parte À
la hâte après le repas du midi.
rien de surprennant que l’on se
sente malade le long de ln route.

sorsqu'on est assis dans une au-

tomobile l’on ne prend guère d'ex-

ereice, et il arrive souvent que,
avant le bagage à nes pieds l’on
ne peut même remuer une jambe;

il en résulte des crampes et de
l'engourdissement dans les mem-

bres, Le grand air atimule et don-

ne l'appétit main n'asaure pan le
jeu des muscles. Mieux vaut done

faire une halte d’une heure à midi
et de a'arrêter à honne henre le
soir afin de pouvoir se détendre et

marcher, gardant ainsi ses mus-

cles en honne condition et évitay

la fatigne qui produit l’irritabilt-
té,

Ceux qui habiteut la ville sont

portés à croire que l’eau, le lait

et les aliments à la campagne sont
toujours sains. Un ruisseau frais
et clair, étineellant, peut servir
de drainage à une où plusieurs

fermes, et, pour ne mentionner

qu'une maladie, la fièvre typhoïde

xe rencontre dans plusieurs aegle-

mérations rurales. Personne ne

peut juger une eau à la regarder.

Le Init n'est pas plus pur i la eam:

pagnie qui ne l'est en ville, of ee.
lui que vous désirez avoir pusten-

rise à la ville ne devra pes plus
être pris cru à la campagne. Hen-
reusement, l'ébullition nous pre.
rente un moyen bien simple de
nous protéger contre les germes

du lait.
Il est bon de faire des promena-

des, minis tâchons au moins d'en
revenir en aussi bonne condition
que lorsqu'on est parti.

Pour questions au sujet de Ja

 

santé en générale, éerire à l'Asso-f allocation de la Commission du

viation Médicale Canadienne, 184,

rue Collège, Toronto. Une répon- se personnelle sera envoyée quur
cerit.

y la gorge, d’une oreille À l'autre,

UN EX-CHAMPION
BOXEUR ACCUSE

D'ASSASSINAT
Bousquet, maintenant à Londres,

<ovolver tué une jeune fille et
blessé gravement sa mère.
 

Lowdves, 11. - Raymond Hen.
ry Bousquet, ancien résident de

Winnipeg et boxeur qui se bat-

tait autrefois en Angleterre nous

te nom de Del Fontaine, à été ar-

rêté lier soir et accusé d'avoir

axsassiné une jolie et jeune ser-

vante.

 

Bousquet, suivant le récit four-
ui par la police. fut arrêté à lu
suite d'une affaire qui xe déroula

dans la partie aud de Tdfhdres,
dans laquelle Miss Ililla Mvek

eut été fatalement blereée de
coups de feu. La mère de In jeu-

ne fille, xéticusement blessée, est

à Vhépital,

Tes deux fermes furent secon
vues par des voisins qui avaient

entendu les coups de revolver, El-

les furent aussitôt transportées à

l'hôpital où Mise Meck sueeom-
ba, L'état de la mre est extrême-
ment grave.

Bousquet comparaîtra en cour

de poliee aujourd'hui,

Winnipeg, 11. — Raymond

Bousquet qu'une dépêche de Lon-
drex dit avoir été arrété of seen.
sé d'avoir assassiné Miss Blilda
Meck. est bien conte dans le

monde de la boxe au Canada. 11

détenait le championnat welter-
weight de l’ouest canadien avant

de quitter Winnipeg pour aller

entreprendre une tournée en An-

pleterve il y a plus de deux ans.

Adoptant le nom de Del Fon-
taine, Bousquet passa de l'atn-
teurisme à lu boxe professionnel.
le ici en même temps que Charlie
Bélanger, poids-lourd qui détient
le titre aetuellement. En 1927, i
se placa sous la gérance de Wil-

Ham Blnek, promoteur local, et
il obtint du suveès chez les pro-
fesxionnels,

Hier soir, M. Black, mis an
courant de cette nouvelle, à dé-

elaré que son ancien protégé n'é-

tait pas un émolif et quil ne

pouvait s'expliquer pareille aveu-

ture.

Terrible drame de
misère à Montréal

 

est accusé d'avoir, à coups de |
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LE CABINET PREPARE LA

Séance du cabinet
Ottawa, 11, — Le cabinet,

trouver des titulaires
nombreuses positions que le gou-
vernement à à remplir avant la

dissolution du Parlement. 11 a
[ait des progres dans ce sens ot

l'on s'attend à ce que lez dix-sept

tious départementale.

chaque provinee dont la vopré-
senlailion n’est pas complète au
Sénat actuellement, tunis on eom-

prenc que la préférence seen ae-
cordée aux membres et anciens

membres de Ta Chambre des Come

tunes qui eut à leur erédit un
long et loyal service. Ou s'attend
ee ue plusieurs des députés qui

out décité de ne pas briguer de
nouveau fes suffrages de leurs

Clecteurs pour he Chambre Busse

retournent au jour à Ottawa com-

me membre de ta Chambre Hau-

te.

Les positions à grox salnives ae-
tucllement disponibles sont les

suivantes, entre aulres: puésiden-

ve ale Ja commission ces chemins

de fer, vacante depuis plus de

pour les l’axsurance-chômage

My a plusieurs candidats dans aid

DISTRIBUTION DES FROMAGES
M. Bennett et les membres de son gouvernement

ont consacré cette semaine leur tempe à trou-
| ver des titulaires aux nombreuses positions

qu'il y a à remplir avant la dissolution.
 

ue archiviste du Dontinien, trois
an situations de douze mille dollars

cours des xéanees qu'il à tenues par gn; un
vette sevaine, s'est préceeupé de membres

présiclent et

de la
deux

connission de

et sociale;

un procureur publie pour la com-

mission fédérale du Commerce et

de l'Industrie.

Le Conseil Economique du Ca-
nada réclamera la nomination de

sièges vacants au Sénat soient 15 membres dont les dépenses né-
attribués avant ln fin de la se-‘corsairer seules seront payées
nutine, ainsi que certaines posi- loraqu'ils serviront réellement le

gouvernement, La vovition du prée

it, déterminée pur la Ini, est
déjà occupée pur le De HH.
Couts en vu qualité de chef du

hareau fédéral de La statistique.

 

I fal aussi des sous-ministres
pour le département de la Mari-

ne, le département des Postes et
le département de Inférieur Ces

salaires varient de $8000 5 $10,

on,

Les vacutess ati Sénat sont ain-

si réparlies:

 

Nouvelle Keoxse LL... 4

Québec … . 4

Nouvean-Brauswiek … 4-
Ontario … … … …. …… … à

Munitoba2

LEE Ln]

Le premier ministre KR. 18. Ben- deux aus; une vacances an bane

de ln Cour Suprème da Canada
—

Addis Abeba, 11, — L'empereur

Maile Selasie attribuant à l'Italie
In responsabilité de l'échec de ln

commision d'arbitrage du diffé-

vend italo-éthiopien, a réclamé
hier la convocation immédiate du
conseil de la Société den Nations.

11 a aussi demandé l'impartia- 
Toussée au déseapoirs par une

vie de misère et d’oiniveté impo-
née par la crise. un ancien com.
battant du nom de Jean-Baptis-

te Rolland. 38 ans. a tenté de

s'enlever la vie, en se tranchant

d'un coup de rasoir, vers 1.15 hr.

hier après-midi.

Après s'être infligé cette terri-

lité mondiale dans le conflit qui
s’annonce maintenant comme iné-
vitable, afin que l’Ethiopie puis-
se Importer dex armes dont elle à
grand besoin pour défendre son
indépendance.

Le communiqué des Affaires
Etrangères réclamant la réunion

du conseil de la 8, D. N. dit que
l'Ethiopie persiste À rechercher ble blessure, Rolland quitta sa

chambre, descendit deux longs

escaliers et, arrivé sur te trottoir,

s'achemina en titubant vers No-
tre-Dame-de-Bonsecours. À la vue

de cet homme ensanglanté. es-

savant d’une main de refouter le
sang qui jaillissait à Jotx de l'en-

taille béante, et de l'autre cher-
chant an appui, les passants s'é-

vartérent, glacés d'effroi, Puis, ils

virent le malheureux  s'uffaisser

à l'entrée de la petite Église et
quelques-uns, les plus proches,
l'entendirent murmurer dans un
vale: “Un prêtre... Je meurs...
Je veux...un prê.…….”

  

 

On se porta à son sccours, am:

hulunee de l'hôpital St-Lue cm-
ports quelques instants plus tard
le blessé, Non état est très grave. D'après les informations ahte-
nues Rolland recevait une maigre

“ane solution pacifique” du diffé

vand, et qu'elle n’est pas aurpri-
se dle l'avortement des efforts de

tn commission de conciliation qui

sièges récemment dans les Pays-

Bas.

Le document dit que cet échec

fut amené pue le refus des ar-

bitees italiens d'étudier la ques-

tion d'Ualual” ou plus exnete-

ment lu question de la position
géographique de cette ville de

frontière où des aliens et des
Ethiopieus en vinrent aux prises

le 5 décembre 1934. Dans les

SAL vhômage et aurait véeu au pain

‘et à Peau durant les deux jours!

qui ont précédé son geste désas-

pind, |

 

 
  

nett a travuillé du wating an soir,

(Suite à la page 4!

APPEL DE LETHIOPIE
A LA SOCIETE DES NATIONS

L’empereur Selassie a réclamé la convocation im-
médiate du conseil de la Société. —- Il a aussi
demandé l'impartialité mondiale afin que
son pays puisse importer les armes dontil a
besoin pour défendre son indépendance.

 

cercles du gouvernement on nie

la rumeur voulant que l’Ethiopie
compte sur l'aide du Japon con-
tre I'Ttalie. Mais le communiqué
recommande aux nations de ne

pas prohiber les exportations
d'armes et de rminitions à l’E-
thiopie.

IV cite le traité des armements
signé à Paris en 1930, qui recon-
naît à l’Ethiopie le droit d’impor-
ter des armes et munitions pour
ra défense nationale et le main-
tien de l’ordre chez elle, et il suu-
ligne le fait que l'Italie produit
ses propres armements.

Plusieurs nations enrop“ennes,

it la suite d'une protestation of-
fleielle italiene, ont refuné où an-

nulé des commandes d'armes
données par l'Ethiopie.

L'armée Italienne

Londres, 11. — I'après le

“Daily” Telegraph" le premier
ministre Mussolini alensd, sur l'a-
vis de son état-majer, d'avoir

00.000 hommes en Afrique-orien-
tale avant de commencer lex hos-

tilités contre l'Ethiopie. A date,
Pitalie a débarqué un peu moins

de la moitié de ve chiffre en Afri-
que.

  

Le choix des thésverts duJapon

DASm

 



 

   

  

 

  

  
 

 

   

 

    

 

  
  
  

   

 

   

 

  
  

781 Causerie sportive.
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6.15 Musique d'orchestre. 11.02 O Cannda, fin des émis- Exiger la Veritable

6.30 l'rog. MeColl Frontenae. sions. |

6.45 Musique populaire . VENDK£DI | LAS PIR |NE

i LJ]

I. Panel Loan Bureau Lt. 8.40 Financial Loan Bureau Tit.
. . . 4 » ni m- ms ===reEE

7.15 La chanson de Paris, cour- 8.31 Jéhorainre des progra 832 Le club Cou-Cou de CHRC

7.30 L'Heure Cyma 8.45 Club du Cou-Cou de CHRC
—_— = "77777 900 Club du Cou-Cou de CHRC

9,15 Club du Cou-Cou de CHRC
9.30 Le club du Cou-Cou CHRC

10.00 Varietés Crown Brand,
courtoisie Canada Starch

| Co.

11015 Variétés
10.30 Entre nous, Mesdames
11.00 Musique de concert

Ja Programme divers

11.30 Pragramme varié,
111.45 Programme M us-Kee-Kee

19,00 Divertissements, courtoisie
Sirop de Mais Bee Hive

215 Musique de diner,

12.30 Vos yeux, présentation An-
*dré Dorion, O. D.

1245 ltécital de piano—Courtoi-

i sie Vitrerie Hobbs

1.00 Musique du diner

1.15 Pot-pourri musical.
130 La chanson française

; 1.45 Régal artistique

} 2.00 L'lleure Cyma
2.01 Le Service des Signaux

| 203 Les souhaits de bonne fête
0 | 2,05 Suspension des émissions.

FAMEUSES SAVEURS AGREABLES jusqu'à 4.30 hres, pm.

EE — — — = —

end

—
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By

( "NE MANQUE PAS CELLE-LA, FRED-TU
NE REGRETTERAS PAS, CAR L'AFFAIRE

‘EST CERTAINE.APPORTE UN PEU
D'ARGENT DESURPLUS ET CAVA MAR
CHER N'OUBLIE
PAS- TROIS HFURES
ET OFMIE-C'EST

    

 

   
   

TAS-PAS DEA TENU UNE CONVERSATION TÉLÉPHONIQUE
DANS LE GENRE DE CELLE-CH AVEC UN AME'A GUI TU PASSALS
UN TUYAU SUR UNE CERTAINE COURSE -  

—_—
CEST BIEN ÇA -

MARJORIE H.£1A
TROIS HEURESET UEMIE
AUREVOIR VIEUX

MAIS TON ÉPOUSE QUI PASSAIT PAR HAZARD, NE LE
CCMPRIT PAS DE LA MEME FAÇON-

    

     

   
  

1}

 
 

“POUR LA DIXIÈME ET DERNIÈRE
FOIS.TE TE DIS QUON PARLAIT DUN
CHEVAL OE COURSE ET PAS DUNE

FEMME!"

 

  

J

14
0.

| JB

ETILTE FALLUT ENSUITE PASSER TASPAS DETA ESSAYE uneBLACKH RSEn
SOIRÉE À ESSAYER DE TE DISCULPER. C'EST MOINS COMPLIQI Un

  
    

RAT  

  ETEEEE

JRUDL

Les événemtna sociaux.

Petit Chopin.
Le prog. du foyer
Trio de concert du Queen's
L'heure de Kate Smith—
C.B.8
“Par-dessus les toits”.
Kate Smith

“Roadways of Romance”.
— CBS.
Musique de la marine amé-
ricaine,
Variétés,

5,00
5.15
5.48
748
8.00

$8.30
8.45

8.00

10.00

10.30
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11,00

11.08
12.00

12.30

8.12
8,15
8.30
9.00
9.45

10.00
10.08
10.46
11.00
11.15
11.45

12.00

121.30

12.45
12.56

1.00
1.15
1.30

1.45
2.00

  
 

 

 

Le reporter aportif Molson
Musique de danse,

La symphonie de Los An-
geles, — CBS.

Musique de danse.

VENDREDI

Le réveil
Mélodies
Chansons françaises.

“Dear Columbia”.
Le quatuor des cadets. —

CBS.

Mélodies Crown Brand.
Entre vous et moi.
Ouverture de la Bourse
L'heure ensoleillée.
Prog. Mus-Kee-Kee .
Le programme des servi- '
ces rapides.
L'heure de la gaieté avec

le concours de M. A. Loi-
selle qui présentera les Ra-
div-actualités.
Programme de 8.-Jean

d'Iberville.
Cours de la Bourse.
Mercuriale des produits lai-

tiers.
Les “Eton Boys"—"B.S.

Chronique féminine
Pete Woolery et res amis

— C.B.s.

Claudette de Sève
Variétés Mus-Kee-Kee.

6.15

6.25 
7.15
7.40

 

Eprouve ST. 0
-ESSAYEZ

PUIS DECOUPEZ-LES POUR

VOTRE CLASSEUR DE CUISINE !

  
  

Essayez et vous verrez!
les mets est tellement an

St. Charles: le potage est

Or, ne risquez aucun

chacune des milliers de

sont succulentes, 

 

7.00

» + » Il suffit d'un de ces plats pour rendre
UNE ménagère enthousiaste du St. Charles.

ajoute la saveur fraiche et crémeuse du Lait

onctueux et les tartes si savoureuses!

n’employez que du St. Charles, le seul lait à
saveur fraîche et crémeuse.

Vous essaierez ces recettes . . . elles vaudront

quand vous aurez GOUTÉ combien elles

 
IDÉAL BANCAIRE TOUJOURS MAINTENU
“La valeur de cette institution (ls Banque de
Montréal)- ne doit pas se mesurer à son succès
es tant que société par actions, au chiffre de
soa capieal ou à l'importance de ses dividendes,
mais à la sécurisé qu'elle « donnée à coux qui
ent eu confiance en elle, eux facilités qu'elle à
procurées pour l'échange et la production des
marchandises, et au concours qu'elle & apporté

su développement du pays.”

BANQUE DE MONTRÉAL
PONDÉE EN 1817

SIÈGE SOCIAL :- MONTRÉAL {
SEAVICE DE BANQUE MODERNE ET EFFICIENT . . frat

de 117 années de frectueuses opérations

J.-E. DEMERS, Gérant.

La Banque, déjà avancée dans son deuxième
siècle d'existence, souhaice toujours qu'on la

juge d'apcès les considérations précédentes, que
tes du Cononaire di Le Banque Up
Montréal, publication de 1917.

Sécurité, facilités, concours — tals ont eb los
objectifs de la Banque depuis sa fondation e
1817. Ce sont ses objectifs aujourd'imi et © |
Je seront encore dans l'avenir.

2
Succursale de Lévis:  

Musique classique

L'heure récréative.

La Voix Musicale

“Belween the Bookends” + 3,15

— C. B. 8. 3,50 “Eddy Dunstedter Enter-

“Happy Hollow"—C.BS. tains”. — CBS.

Chant par Connie (lutes—| 4.00 “The Grab Bsg”.— C.B.8,
CRN, 4.30 Musique militaire,

2,30 Instrumentalista” — CBS.

Musique de dunse, Hon

Réné Dubois, Pianiste,

HARLES Trioniphe

CES RECETTES-

 

      

   

   
     

  

    

      
    

  

  

 

POTAGE CREME AUX TOMATES
2 Tranches magnon, | tige céleri 2 tasses
tomates burnlhes ou en conserve, 1 cuil. à
soupe persil haché, 1 cuil. à ché cel, 4
cuil. à thé poivre, 1 cuil. à thé eucre
granulé, Vp feuille laurier, 34 tasse eau, 1
recette crème de base Borden,
Fan 1 mit. foi émincé,TrJ wieerefe£9

, bien cendres,
à purée. Amalçames graduell

À ln recette crème de base Burden (vols ci-dessous,
Réchautien. On garnie, à volanté, de crime fovessins
Keuutie pour 5 convives

CRÈME DE BASE POUR POTAGES
3 cuil. à soupe beurre, 3 cuil. à soupe fanne, Vacuil. à shé oek,
1shé poivre, 13, tasse Lait Se. Charles, eo eau où Li à

chamel

Faites fondre le beurse au bain-marse. Ajoutez la farine et l'enssioonnement.
bien Aundez lentenent le lat Se ales es l'eaus remues Juaqu'h
Prolunges la cussen dis munutce, en remuant de tempa § autre

tasers purée de . = de
Faues cuire tsts los

Le GOUT de tous
wlioré, quand on y

si lié, les légumes si

 

      awe”
  corps a

  désappointement:
wh;rases persuasives,

 

  

 

i

a le Ouéeestr ents A pide of remcttes-les dons leur eo
cussun. Apres less mélange à le crégw de bese Burden, portez-les À ébullitien.
su fours À veut, af d'empêcher la formation d'une peau aur le dessus. Serves.
AVIS Paur enrichit devantage ce putage, on ajoute une demi-tasse de Loin
= moment de servie. Un paune d'ueut mêlé en même tempo sjvute same
« mets

MAYONNAISE SANS OEUF
3 cuil. à thé sel, 2 cuil. à thé farine de moutarde, LA cuil. à ché pa
a cuil À thé sucre granulé, quelques grains cayenne, 3 cuil, soupe

Se Charles, Ya tasse huile à salade, 2 cuil. à coupe vinaigre, 1 cuil.
swipe cute et 1 cuil. à soupe jus de citron
M: lea turn les tngréclents sees. Ajoutez le Lait Se Charles. Mélea Lien ex ajoutes |
parentame Ajoutez le vinaigre vu fe vinaigre es la jus de citron; bottes

Fr

 

EF
æ

iPout une Luss

CROQUETTES
1 curl à thé oignon haché fin, 4 cusl. à soupe beurre, JA tasse farine,

14

cui
8 thé el, LA cuil. à thé poivre, 14 tasse Lait St. Charles, 1/4 tasse eau Vioi ‘
à la Béchamel, deux jaunes d'oeufs, 11; tasse viande cuite, hachée, | cul.
thé perl haché.
Faure ieste l'ugnon haché fn dane le beurre, 3 minutes Apter, en remuant, la farine @&

vnmment Verser graduellement le Lan Se, Charles «ù l'eau, où Î6 sauce. Mêlez bien.
re. en Pomuant constamment, Jus’ épaieissement du mal Awutes les jaunes
vêtement hattus,  Prolonges 10 cutsson deur munites, bagours en remussd,

œ
i

  
du feu  Avutez la viande hachée ei le permit. Verses sor un plat. Mettez refroidir. Forman

peu d'eau froide: roulez dans
F.) dans un panies à friture.

eA croquettes Runes dans un oeuf, battu et dilué dams un
la chapelure tamis Fares cuite en grande friturs, (373°F..9%0
Mecetle post ex convives

TARTE À LA COSSETARDE
11/7 Tasse Lait St. Charles, 11/ tasse eau, 4 oeufs,
YA tasse sucre granulé, V4 cui. à thé «cl, croûte
non cuite (9 pouces), enupçun de muscade.
Mites te Lajt Se. Charles, l'eau, les œufs légèrement batt,
te aucre et Ja sel. Poncez um mule À tarte avec le eroine
mom cute. Ondulez le bord, Vetoes la garniture. Sanpeniilrey
de muscade. Faites cuite À four vil 445 .) pour taire
vsemlre le . Uiminues le chaleur et faites cuire envinn
40 minites à four dous, MOF) jusqu'à ce que le
cusartarde n'adidre rlus D'un couteau enfoncé au mibien

ARLES

Borden
FABRIQUE AU CANADA
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REPRODUIT DES RECHERC
HISTORIQUES

(vate ) '

 

Pouvez-vous me dire si cette croix fut placée encet en-
droit pour rappeler un événement quelconque ?

Curieux

UNE LECON DU CANADA

Son bien, on le prend où on le trouve, et l'on s’ins-

D'ÉCONOMIE
de Notre Dame de Quebec

Bureau principal: No 21, St-Jean, Québec

EXCLUSIVEMENT

QUEBEC kr LEVIS
Les quatorze bureaux de LA CAISSE D'ECONOMIE

sont situés à QUEBEC et LEVIS,et offrent toutes les faci-
lités voulues pour Ia petite épargne.

Les dépôts de 25 centg ©! en montant sont acceptés.
Attention spécisie donnée aux dépôts reçus par la malle.

SUCCURSALES A LEVIS
RUE COMMERCIALE, No 103, (au bas de In Côte) ;

AVENUE BEGIN, No 20, (sur lu Côte); cette suceursule

est ouverte le jour aux heures ordinaires et les Samedis
Soira de 7 hrs À 8.30 hra.

COFFRETS DE SURETE

COFFRETS DIE SURETE à louer au BUREAU
PRINCIPAL et aux SUCCURSALES pour la garde de dé-
bentures, documents importants, bijoux ct autres valeurs.

LA CAISSE D'ECONOMIL, en raison de sa charte

et de la nature de ecs opérations, offre à ses déposants des
garanties exceptionnelles.

   

 

   

 

truit comme l'on peut.

Sans aller bien loin, n'y _a-t-il pas lieu de vétlechir

sur cet extrait de lettre que Pierre Benoit nous cite dans
Monsicur de la Ferté comme l'expression authentique de la
pensée d‘un officier allemand : * Sous le gouvernement

aristocratique de l'absolutisme militaire, Fhomme donne

ce qu’il a de meilleur en lui” Aux heures que nous vi
vous, h'est-ce pas le problème actuel par excellence que
celui du commandement ? :

Et je me suis dit : on parle beaucoup du Canada en
France depuis quelques années et encore plus depuis
quelques mois. On s'accorde à voir dans son histoire une

des plus belles réussites du génie français. Ce qu'il est

aujourd'hui tient à ce qu’il fut autrefois avant la Ces-

sion, sous le régime français. Quelle était donc la forme

de gouvernement qui permit de faire de si grandes cho-

ses ?

De 1665 à 1760, il n'y eut d'autre constitution au Ca-
nada que celle de l’absolutisme militaire. Les gouver-
neurs étaient tout puissants. L'éloignement, les commu-
nications difficiles, les rendaient beaucoup plus _indépen-

dants qu'on ne le suppose des ordres de Versailles, Sans
doute, dans la pratique, leur autorité rencontrait souvent

des pouvoirs qui la limitaient : Intendants, Conseil Sou-

verain : il leur fallait aussi compter avec l'humeur libre
des habitants, En fait, lorsque le gouverneur était un
homme intelligent, énergique, lorsqu'il s'appelait Fron-
tenac, La Galissonnière, du Quesne. c'était plus qu'un
vice-roi, c’était, pour quelques années, un empereur de
l'Amérique française.

Qu'un te! régime ait été mauvais, mais il faudrait ne
tien connaître de l'histoire du Canada pour oser le sou-
tenir. Dans toutes les directions, la race française atteint
alors au plus magnifique rendement. Quelque soit le do-
maine oll se porte son activité elle “ donne ce qu'elle a de
meilleur en elle ”. Résultats religieux, militaires, écono-
miques, moraux, ils sont impressionnants,

Ce n’est pas l’absolutisme militaire qui a développé
# l'esprit d'évangélisation. Les missionnaires, dans Finti-

ni du continent, ant précédé les soldats. Mais l'autorité
des gouverneurs n'a pas nui aux progrès de la fai. C'est
de leur temps que le catholieisme a pris possession de
l'Amérique du Nord, de la baie d'Hudson au golfe du

| rexiquie des Alleghanys aux Montagnes Rocheuses.

Missionnaires, et coureurs des bois : ainsi appelait-
on les marchands qui voyageaient dans l'Ouest à la re-

# | cherche des fourrures. [Les uns et les autres, ils ont ou-
vert à la civilisation le coeur de l'Amérique, les trois
quarts du continent. Ce sont des Français partis du Ca-
nada qui ont découvert les Lacs, l'Ohio, le Mississipi,
les Montagnes Rocheuses.

Suivant le mot de M. Hanotaux, ils ont lié entre  }' elles les diverses parties de l'Amérique du Nord. Et puis

 

  

 

d'autres lérunçais en ont

vait imaginer système plus parfait. Quelques postes ou

fortins, placés aux endroits stratégiques, mataient cette
inmmensité, Et de quelles forces disposaît-on ? De l'in-

fanterie de marine, d'abord : huit ceuts hones jus-
qu'en 1750, quinze cents de 1750 à 1756 et finalement
deux mille deux cents, De 1785 à 175N, lu guerre fit pas-
ser dans la colonie environ quatre mille soldats des ré-
igitments de terre, C'était peu, mais jusqu’en 1758 ce fut
suffisant, La milice doublait les troupes régulières. Au

} Canada, nation armée, tout le monde était soldat, de
!seize à soixante ans. Dans chaque paroisse, le capitaine
représentait le grand chef. Un ordre de mobilisation lui
parvenait-il, un quart d'heure après l'avoir reçu, les hom-
mes désignés pour partir étaient embarqués dans leurs
canots — on circulait surtout par eau — et dirigés sur
les points où le besuin d’un renfort se faisait sentir, Les
Sauvages alliés fournissaient aussi leur appoint,

 

Ï — à suivre — 

 

LA MEILLEURE MEDECINE DE FAMILLE

LES PILULES RACINIERES
INDIENNES DU DR MORSE

| Les Pilules Keclnières Indienues du Dr Morse semploient depuis
au delà d'un demi-alècle. C'est un essai qui vient de prouver leur va-
leur. Cos P'llules ont guérl des divaîines de milliers de persounes dans
le monde civills,: ceux qui désespéralent même de leur as ont été ra-
menée À la santé et ne fout que faire ia louange de ces Pilules.

LES PILULES RACINIERES
| INDIENNES DU DR MORSE

 

fuiten de rufoes de ptautes et Chercher que Son cullive dans des
Was et ce ac nénefler cle C'aupntilte souffre te tion aulesent di-ertement dites le Save Uhshnne, te Fale on fos ogous. Elles déra-CUE mE eek Com ner tes (ils seepligues de In valeur des

| PILULES RAGIAIERES
INDIENNES DU DR MORSE

Elles guérbmentth BILIONETE, 16 MAUVA 3H DIGESTION la
UXS IPATION, le lex MALADIES ae ROUSONN, Miss

| catontilert uclfienteur de Nang x iv Vharma-tens
If} et 1es Mare tes lew localités. les vendent au pr- 4e
i <0 vty, On peat we leu pre Jayant d'avapesFer pnt a mslle, er

franco le port, en s'adrensant à

    

     
  

     

THE W. H. COMSTOCK CO, Limited, Brockville, Canada.         

fait un empire. Car cette Amé-
rique, ce Vaste territoire des 48 Etats-Unis, dans sa ma-
jeure partie, il a été Français. Militaivement, on ne sau-

   
   

   
    

 

         
      

 

  

   

OURNEZ-VOUS et descendez. Tout le monde
est étonné de constater comme il est facile de

dexendre du Nouveau Plymouth. D'abord, vous B
dies assis sur une hanguette qui à la hauteur d'une
«haise—denc pus de dilliculté pour vous lever, Fa.
suite, la portière est trés large au bas—donc ample-

d'espace. Ft enfin, le plancher est presqu'à
6 du marchepied. Faites-en l'essai -

  

 
iil

Dans le Plymouth le
moteur et les passagers ;
sont plus à l'avant, Les ÿ
occupants sont bercés
entre les ponts, JL y a
accord complet dans 3,
l'accion des ressorts
avant et arrière . - . RE MAN
vous roulez en repos,

LEVIS
AU BAS PRIX DE

*813
Pour Coupé d’Affaires

domicile.

le Plymouth est fe se
dus bas prix gui est «
ques.

Les dames ont de l'agrément à conduire ce Nouveau
Plymouth parce est si facile à Qunier, Les prises
sont faites sous | ression la plus delivate LL. eC tou-
jours silencieuses. Les changements de vitesse ne deman-
dent aucun effort. Et le Plymouth est muni du Pouvoir
Flotrant—-et sa carrosserie est en Acer Solide,

  

3 | Vous pouvez introduire les bagages dans
È la malle du Plymouth avec facilité . . . et

ils sonc à l'épreuve de la poussière. Si vous
le désirez vous pouvez placer le pneu de
rechange dans un endroit commode au bas
de la malle.

Ity aun point d'orgeuil
à avoir un Nouveau
Plymouth en stationne-
ment en face de votre og

 

PE

Son avenir!

une simple

Son avenir

.EYou une
langue chargée— s'il oat isvitable ot

ment de sa

sans appétit, donnez-lui des Tablettes

santé. Le bébé

la vie et

Baby" Own. Elles sont un laxatif sûret efécscs,
bible.

fait Le bonheur
de ses parents.

&l votre en.
fant a le thume,

toujours en
bonne santé se

même pour les très jeunes

25e le paquet dans les
© phanaacios

btphtard
dans

TABLETTES DARBY'S OWN
(On Wiliams") rn

  

Si tu peux faire !3 bien, tu le
dois: la puissance est iel volaine
de la nécessité,

Pythagore.

 

LE QUOTIDIEN
41, Avenue Bégin, Lévis
 

‘Le Quotidien” est la propriète
de la Compagnie de Publication
de Lévis. Le Journal est publié
et édité par la Compagnie de Pu
blication de Lévis, au No. 41 Ave-
nue Bégin, Lévis. . ........
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Comme une

BRISE
FRAICHE!

 

Déjeunez ainsi quand il Calt

chaud: prenez va bol de croue-
tillants Flocons de Maïs Kellogg

avec du lait Froid ou de la
erème, des petits fruits où des

fruits tenncliés. Cest savoureux
et merveilleusement rafraichis-

sant!

Les Kellogg sont énergétiques,

mais légers et faciles à digérer.

Cent le mets idéal duns les clha-
leurs. Les dangers d'insolation
sont bien réduits chez ceux quil

absorbent des Flocons de Mais
Kellogg à la place d'aliments

lourds et indigeates.

Les Kellogg, prête à nervie,

n’exigent pars de cuisson. Ce sont

les Flocons de Mais les plus de-
mandés au monde, en raison de
leur croustillant exceptionnel et
de leur saveur unique. Même

durant les temps de chaleur
humide, ile sont vonservés frais

comme & la sortie du four, dans

un sac breveté WAXTITE seellé
à chaud. Qualité garantie. Fu-

beiqués par Kellogg, a London,

Ontario.

 

FRAIS SORTIS DU FOUR
SAVEUR EXQUISE 
 



 

   
NOUVELLES DE LEVIS

  

 

- ET DES ENVIRONS
 

Pour l'élection des commissaires d’écoles.
… L'orage d'hier soir. -- Ce soir, à l’église Notre-
Dame. --- M. Eusèbe Demers à sa retraite. --- Pra-
tique de la batterie du Lauzon, hier soir. -— L'as-
semblée généréle annuelle du club de raquette
“Lévis”, hier soir.

Pour voter au choix des commis.
saires d'écoles, à Lévis.

Nous avons reçu plusieurs ap-
pels téléphoniques nous deman-
dant si les électeurs, dans les af-
faires scolaires, doivent avoir
payé leurs taxes pour avoir droit
de voter?

Nous tenons à dire qu’il en est,

dans ce cas, comme dans celui du
choix du Maire et des Echevins
de Lévis et qu’il n’est pas néces-
saire d’avoir acquitté nes taxes,
D'ailleurs le rôle d’évaluation de
la Commission Seolaire de [dvix
est auie copie du rôle d'évaluation

de la Cité.
Seuls les propriétaires ont droit

de vote.

La tempête de pluie, hier soir.

La chaleur étouffante que nous

avons eue, hier, à été suivie vers
6.45 hres, d'une pluie pousaée d'un
vent tris fort du nord.

On a entendu gronder la fou-
dre, mais nous n'avons pas au
qu'elle ait l'ait des dégats contrai-
rement À tous les accidents qui
sont arrivés, la semaine dernière.

Hier, nos rues étaient transfor-
mies en rivières et les terrains
plats en lacs.

L’eau a transporté la terre du
haut uu bas des côtes. L'orage
terminé, il a fallu déblayer le bas
dex côtes à la pelle.

Les tramways ont cireulé quand
méme de sorte que lex gens qui
s'y trouvaient ont pu se rendre à
destination sang se faire trop

de succursale de la Banque de

Montréal, celle-ci ayant acheté la
People’s Bank. 11 fut gérant
d’abord À Warwiek et par la sui-
te à Sawyerville, Cookahire,
Mégantie, à Rivière-du-Loup. En
1925, M, Demers revenait, à Lévis,
pour prendre la gérance de la
succursale de la Banque de Mont.
réal.

M. Demers laissera la banque,

te Ter xeptembre, en prenant une

vacanee de six mois duraut les-
quels plein salaire lui sers necor-
dé,

Le ler mars 19:46, alors que M.
Denters commencera à recevoir
sy pension, il yaura exactement
quarante ans et Un mois qu’il est

uu service de la banque.

Printemps dernier, M. Demers,
allait occuper une maison qu'il a
fait construire sur la rue Wolfe,
à Lévis. C’est là que M. Demers
continuera, avec les siens, sa belle
vie de famille.

M. Demers sera remplacé, à Lé-
vis, pur M. P.-A.-R, Mereure, qui

est gérant de la suceursale de ln

Banque de Montréal, à Roberval.

et ce, depuis 1924, M. Mereure

demeurera à Lévis, dans la mai-
son de M, Napoléon Mercier. nu
haut de lu falaise, rue Déziel.

Nous souhaitons à M. Demers
une longue vie de bonheur, dans

la retraite qu’il prend et le repos

qu’il à non moins grandement mé-
rité, comme nous souhaitons à M,
Mercure un longe séjour, à Lévis.

Le club des Raqueteurs ‘‘Lévis” tremper,

Les prières à Ste-Thérèse.

Ce soir, à 7.30 bres, à Notre.
Dame, auront lieu les prières a

 

L'assemblée générale annuelle

des membres du club de raquet-
teurs “Lévis” a eu lien, hier soir,
dans la Salle Dion, On a procédé

à l'élection des officiers, Le choix

Président: M. Alphonse Dion :

Ste-Thérèse, fait a été le suivant:

|M. l'abé Carrier présidera
cérémonie qui sera suivie de la!
vénération de la relique de la Pe
tite Sainte.

M. 'abbé Carrier racoutery les:
faveurs obtenues depuis jeudi

dernier.

M. Ewsèbe Demers, gérant de la

 

Banque de Montréal, à Lévis, à;
sa retraite.
 

Nous avons appris à nos lec-
teurs, il y à quelque temps, la re-

traite probable de M. Eusèbe De-
mers, comme gérant de la Banque
de Montréal, à Lévis. C’est là la
décision à laquelle en est venu M.
Demers. Celui-ci quiters la Ban-
que de Montréal, le ler septem-
bre.

M. Demers, un de nos estimés
concitoyens, a de nombreuses an-
nées de service à la Banque de
Montréal. T1 a occupé diverses po-
sitions, en différentes auceursales,

ler Vice-Président: M, Jules

Muarcoux;

2ème Vice-Président: M. Ensè-
he Samson;

Secrétaire : M, Raoul Hainse;

AaatSecrétaire : M.Emery Roy:
Trésorier: M. Gaston Poliquin:

Asat-Trésorier: M. Jeun Le-

Capitaine ;

mé;
Pourvoyeur: M.

say:
Lieutenant: M. A Gauthier:
Directeurs: MM, Jimmie Pou-

liot, Albert Michaud. Jos. Hainse.
Jos, Lemay (Sur.), G. Caron.
Nos félicitations aux nouveaux

élus.

M. Napoléon Ga.

Gaston Ram-

 

Avis au public

Je, rousaigné, Capitaine Léo-
pold Bouchard, informe le pu.
blie expéditeur de marchandises

 

et, toujours il a donné satisfac-; que mon vaisseau, le ‘“L. M. Bou-
tion à ses employeurs.
M. Demers a débuté au service

de la Peoples Bank, à Lévis, le 5
août 1895. Cette banque oceu-
pait un local dans la maison de
M. Mare Couture, rue Commercia-
le, au pied de la Côte Davidson.
ll y avait, dans ce temps-là, sur
la rue Commerciale, à Lévis, et
aussi sur les Côtes, de nombreu-
ses maisons de commerce de gros
ot de détails. M. Tuché était gi
rant de la People Bank, à Lévis,
M. Demers se rendit ensuite à

Mégantie et revint à bévis, En
deux ou trois cireonstances eneo-!
re, il fut transféré de Lévis à Mé-
vantic et vice-versa. II occupa, |
par la suite, lu position de gérant i

|

 

 
TEL.-Bureau : 369

chard” voyage de Québec à Mont-
réal;
J'informe également le publie

que je ne me tiens, de près ni de

loin, ni directement on indirecte.
ment, responsable d’aneune dette
aux comptes faits par M. Roméo
Lainé.

Capitaine Léopold Bouchard.

AVIS
Je soussigné Roméo Lainé, af-

fréteur de L-M. Bouchard, ne me
tient aucunement responsable des

dettes contraetées par T,-M, Bou-
chard.

 

Roméo Lainé.

TEL.-Résidence : 223

Docteur HENRI LEMIEUX
i" CHIRURGIEN -DENTISTE

70, Cote du Passage
Heures de bureau: 9 A 12 heures, a. m.; de 2 à 5.30 heures

LE SOIR: mercredi et vendredi, de 7 & 8 heures

 

       

Le club de baseball “Lauson”.

Le club de baseball *Nauxon”
aura une graude partie à jouer,
% Québec, dimanche prochain, con-
tro te “Rilver (ranite”, lier soir,

Thormhbalin, Gagné, et Marsnda
étaient sur le terrain et faisaient
des exercices au bâton.
Un grand nombre de personnes

lex suivirent, avec intérêt, jus.

qu'au moment où se déclara la
tempête.

Les joueurs du “Lauzon” avaient
pour les accompagner, plusieurs
amateurs de Lauzon, dont Thé-
berge, Robitaille, Bernard et au.

tres,

Le ‘‘Tauzon” jouera,
après-midi, à Lévis.

samedi

 

59 colons sont en
route pour l'Abitibi

Un nouveau groupe de cinquan-
te-neuf nspirants-colons à quitté

Quéhee, hier soir, en route pour
les enntons de colonisation en
Abitibi. Cinquante d'entre eux
s'en vont à Clériev et les autres

se dirigent vers Villemontel. Tous

ces hommes et jeunes gens sont

du diocèse de Québer et ont été
choisis par la Société diocésaine

de colonisation.
Le groupe qui s'en va à Ville

montel n’est composé que de gens

du comté de Bellechasse. Ce nou-
veau départ porte à 600 le nombre
des colons que le ministère de la

Colonisation a établis, À date. 150
ont été groupés à Cléricy et 67 à
Villemontel. A la fin du mois,
avee les léparts qui viennent «l'ê-

tre annoncés, plus de 1,000 colons
nuront été groupés et bénéficie-

vont des avantages du plan de

l'honorable M. Trénée Vautrin.

Le «départ des cinquante-neuf
aspirantz-colons, hier soir, avait

attiré un grand nombre de person-

nes À la gare du Palais. On à vu

des homes quitter leurs femmes
ou leurs enfants et des fils qui di-
suient un revoir À leurs mères.
Tous les membres du groupe se
sont montrés optimistes et rem-

plis d'espérance.

Plusieurs officiers du ministère
dela Colonisation étaient pré-
sente. On remarquaït : M. Lucien

Viau, secrétaire de l'honorable M.
Trénée Vautrin ; M. Oscar Desga-

gné, chef du servire des établisse-
ments, M. Chs-A. Magnan, secré-
taire du même service, M. Henri

Bergeron, officier «l'expédition, M.

V.-0. Reid, représentant du minis-

tère, M. Walter Manning, du ser-

vice des achats, M. Théo. Mercier,
chef du service de classification,
M. Léo Brown, chef du service
des nagronomes. La Société dincé-

snine de colonisatin était repré-
sentée par M. l'abbé Alphonse
Marel, les chemins de fer natio-

naux par M. J.-E. Leblane,

 

 

Le cabinet prépare.

{Buite de Ia pugs 1)

 

 

depuis le début de la semaine,
pour terminer une foule d’affaires
administratives afin de pouvoir
quitter Ottawa bientôt et prendre
un repos dont il a grand besoin, |
On w’attend à une déclaration

concernant la aste probable des
élections et la situation politique
en général — modifiée par l’ap-
parition du nouveau parti Ste-
vens -— vers la fin d2 !a semaine.

———

SALSIFIS SAUTES. — Net
toyer les salsifis en les raclant
bien, et lex plonger dans de l’eau
froide additionnée de vinaigre,

puis les jeter dans l’eau bouillan-
te salée, et lnisser cuire. Enauite,
les égoutter, les faire sauter au
beurre très givement, avec persil
haché, sel et poivre, et, suivant
le goût, ajouter, avant de servir,

ur jus de citron.

—P

Ce secret que tu désires tenir
caché, ne le divilgue à personne,
pes même à l’ami qui est digne
de ta confiance. Comment veuz-
tu que le premier venu ait plus
de sollicitude pour ton secret
que toi-même?

——A ————

Ne révèle pas à ton ami tous
les secrets que tu pomèdes: sais-
tu s’il ne deviendra pas , un jour,
ton ennemi? Ne cause pas & ton
ennemi tout le mai que tu peux

   

Deux femmes sacri- |
fient leur vie pour
sauver leur soeur et

son enfant

Deux moeurs, Mary et Margu-
ret Waldorf, étaient avec Mme

Edward Leaney, son enfant, et
leur frère, M. J. Waldorf, en cha-
loupe lorsque leur embarcation
chavira, Lew deux femmes aidd.

rent leur soeur et son enfant à
monter sur ls chaloupe chavirée

puis, voyant qu'elles ne pouvaient
w'agripper à l’embarcation sans
Ja faire couler, elles préférirent
xe noyer plutôt que d'entraîner
leur soeur et leur neveu à la
mort.

La police qui fait des recher-
ches n'a pas encore réussi À re-
trouver les corps des victimes.

 

Une action de
$297,239 contre l'Uni-

versité de Montréal

Une section en recouvrement

d'une somme de #4297.238.73 à été
instituée hier après-midi contre
l’université de Montréal par la
eompagnie de construction Da-*

mien Boileau, Limitée, qui avait
êté chargée de construire la plus

grande partie du nouvel édifice de
l'Université aur le chemin de la
Reine Marie.

Cette poursuite à été prise à ln
suite «lé l'arrêt foreé ces tra-
vaux ppur les arrérages privilé-
gids dus sur la partié exéentée
du compra d'entreprise, Le regis-

trateur ost inis-en-cause,

—rmeme -——

Considère que les hommes les
meilleurs sont souvent irritables |
mais qu’ils s’appaisent aisément. ,
Cette mobilité d’âÂme, pour ainsi
dire, et cette sensibilité sont d'or-
dinaire un indice de bonté.

Cicéron.

 
(Envoyez .25 sous pour liste de

    
  

législateurs de
l'Alberta peu anxieux
de consulter l'électorat

Edmonton, 11. — Pour la pre-
midre fgis de son histoire, l’Alle-
berta s’est trouvée sans légiala-
ture à tinuit sonnant.

La vie de la 7e législature se
termina alors automatiquement
en l'absence de toute proolama-
tion pour annoncer la dissqlution
du parlement.

La Chambre fut élue le 19 juin
1980, pour un terme de cinq ans,
tel que prévu par la loi de l'as-
remblée législative. En allouant
20 jours pour le retour des brefs
électoraux après la dernière Slee.
tion générale, la Chambra pou.

vait exister jusqu'au 11 juillet,

c'est-à-dire jusqu'à minuit, le 10
Juillet,

On avait eru que le premier

ministre R. G. Reid profiterait de
cette dernière journée pour an-
noncer la dute de la prochaine
élection, mais il demeura silen-
cieux. !

 

 

 

Jusqu’à $50. pour vieux
sous américains avec
“Tête de Sauvage”
 

Nous les achetons tous sans!
considération de daten on de con-'
ditions,

Nous payons jusqu’à $1.00,
pour des sous américains à l’effi-
gie de Lincoln; jusqu’à $150.00
pour des sous du Canada. Nous

achetons aussi des (‘ollections de
Timbres, Médailles, Livres, Vieux

papier-monnaie, or, ete,

prix illustrée et instructions. Sa-
tisfaction garantie ou argent re.
mis.

HUB COIN SHOF,  159-400 Front Street,
Sarnia Ontario.
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MARCHEURS DE LA FAIN”
EN ROUTE POUR OTTAWA

 

Pendant que les autorités policières étaient occu-
pées à contrôler une démonstration des gré-
vistes sur la place Viger, un groupe de 600
marcheurs leur échappe et est maintenant
rendu assez loin de Montréal.

Montréal, 11. — Pendant une
démonstration faite hier soir sur
la place Viger par 2,000 citoyens

amis des grévistes, un groupe de

600 “marcheurs de la faim” a
quitté la ville en route pour Ot-
tawa.

Les organisations policières mu-
wicipales, provineiales et fédéra-
le, qui étaient déterminées à ne
pax lnissce lex marcheurs quitter
Montréal, n’ont appris qu'elles
avaient été jouées que tard dans

lu soirée,

Les mareheurs, tous membres

de groupes ouvriers organisés,

quittèrent la ville par groupes de
10 par des routes et moyens va-

viés etsà des heures différentes.

À minuit, ils étuient loin de
l'Ile de Montréal, ayant dépussé
Ste-Anne de Bellevue, Tia sé sont
donné rendez-vous pour veudre-

di ou samedi à un endroit où ils
se reformeront en groupes pour
continner leur route vers Ottawa
ui ilx espèrent d'arriver le 20 ou
21 juillet, en même temps que

d'autres marchenes le l'ouest.

D'autres marcheurs  quitteront

probablement Montréal au eours

de In semaine et il en viendra
d'autres, dit-on, de Québee, Gas-

pe. Magog ot autres punts de
province, Tous voyageront par

petits groupes, peur ne pax at.

 

certain nombre de chômeurs ont
quitté Verdun lier sans être in.
commodés,

La Gendarmerie Koyale n'a
voulu rien déclarer hier soir au
sujet de l'affaire. On a déclaré
aux quartiers-généraux qu’aueu-
ne instruetion n'avait êt$ reçue
concernant les marcheurs,

La suceursale No 1 de la Work-
er's Bx-service men’s League, qui
« charge de toute organisation,
à donné des ordres aux marcheurs
leur défendant :le porter de ar-
mes,

Un camion chargé deprovisions

à quitté la route pour suivre les
hommes. Les officiels ont déclaré
qu’une grande proportion des
marcheurs étaient dee vétérans.
Tls ont appuyé sar le fait que
cette marche était nne démonstra-
tion pacifique destinée À expri-
mer le mécontentement des chô-
meurs au sujet des conditions ae.
tuelles. Chaque hommeà été aver-
tique la marche ‘tait légale
et qu’il n'existait pas de loi dans
ler statuts pour les arrêter aussi
longtemps qu'ils obéivuit anx ins-
teuetions,

Le vendez-vous sur la route
d'Ottawa n’est connu que des

1a] chefs des groupes de 10 hommes.

L'assemblée de Montréal @ été
dispersée pur la police à coups

tirer l'atention, à t-on appris, Un de bâtons et de poings.
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Près d'un  lui faire: sais-tu si, un jour, il ne
deviendra pas ton amit |

920 1920 1930 103! 1932 1933 1934

vous achetez de la gazoline,
vous achetez également les routes

sur lesquelles roule votre auto.

cinquième & un teesdu prix
que vous payez est versé, sous forme de
taxe, à votre gouvernement provincial,
La taxe sur la gazoline n'existait pas il

y à douze ans, Elle varie maintenant de
six à huit cents au gallon. Et cependantla
Bazoline ne vous coûte pas plus cher, parce
que, pendant ces douze années, le prix de
la gazoline n’a cessé de décroître.

L'Imperial Oil a contribué énormément
à rendre possibles ces prix plus bas. Cette

Le graphique cl-contre indique la baisse du prix de
la gazoline au détaillane et la hausse de la taxe sue
Is gasoline depuis 1924. En 1924, le prix moyen
au détaillant de toute gazoline vendue au Canada
fut de 26.6 cents le gallon. Depuis 1924, le prix
o's presque pas cessé de décroltre jusqu'à ce qu'll
atelgnit, en 1933 er 1934, le niveau sans précédent
de 18.8 cents — soit une baisse de 29 pour cent.
Mais la baisse du prix s'accompagnait d'une hausse
de is taxe sur ls gazoline. Les renseignements doa
nés dans ce graphique sont basés sur des chiffres
publiés per l'Office fédéral de ls Statistique.

baisse de prix ne s’est pas faite toutefois

au détriment de la main-d'oeuvre. Les em-
ployés de l'Imperial Oil ont toujours écé
bien payés. Ils travaillent dans des condi-
tions idéales. On leur à accordé, pour les
protéger, eux et les personnes à leur
charge, des bénéfices en cas de mals-

die et de décès, ainsi que des pensions
de vieillesse. Cinq mille d'entre eux sont
actionnaires de la Compagnie. Tout con-
tribue à rendre leur travail agréable et effi-
cace. Résultat: une meilleure gazoline à des

prix toujours plus bas,

IMPERIAL OIL LIMITED

PRODUITS

L'ENBLÈME D'UN (IMPERIAL
*** COMMERCE LOYAL

 

 

 

 


